
LE NATURALISTE CANADIEN.

jeté les premiers germes de vertu dans le cœur, auraient
été là pour retenir dans le devoir. Mais ici, avec ce principe
de " chacun pour soi," poussé jusqu'à ses dernières consé-

quences, avec ces allures yankees où la religion est la der-

nière chose dont on se préoccupe, avec cet entourage
d'industriels dont la malhonnêteté n'est'que de l'habileté si

elle conduit à la fortune, dont les espérances, les joies, les

craintes ne roulent que sur. les affaires de cette vie, Feutrai-

nement est puissant, la pente est rapide, les chûtes sont fa-

ciles. Pourquoi le fameux prêtre apostat, auteur du scan-
dale de l'Illinois, n'a-t-il pas tenté ses diaboliques conquêtes
en Canada même ? Ah! c'est qu'il connaissait que s'il eut
osé lever le masque au milieu des siens, il aurait été aussitôt
écrasé sous le poids du dédain, des mépris, des malédictions
de tous les gens honnêtes. Nous disons lever le masque,
car d'après ses cyniques aveux, l'extérieur religieux et pieux
de ce fourbe infâme pendant plus de 30 années, n'a ét'
qu'un voile pour couvrir de bien révoltantes infidélités.
Celui qui a eu l'impudence d'écrire qu'il s'est avancé à
l'ordination sans avoir la foi, a pu sans eflorts effectuer ses

dernières trahisons. Oui! il est nécessaire que les scandales
arrivent, mais malheur à ceux qui en sont la cause, t bien

malheureux aussi sont ceux qui en deveiinent les vicltiies!

Et nous sommes tellement faibles, que des exemples de
fidélité, qu'un entourage vertueux, nous sont souvent né-

cessaires.

Ajoutons que toutes les congrégations Canadiennes des
Etats-Unis n'ont pas, comme Bourbonnais, tous les secours

religieux à leurs portée; n'ont pas toujours des clercs de St.

Viateur pour former leur jeunesse à la vertu, et des Soeurs
de la Congrégation de N. D. pour former des mères de fa-
mille véritablement chrétiennes. Bourbonnais est certaine-
ment une paroisse prospère, bien règlée et religieuse; un
excellent esprit d'ordre et de bonne entente paraît préva-
loir dans cette paroisse.

Etant aux Illinois, nous tenions à n'en pas partir sans
aller visiter le chef-lieu de la malheureuse apostasie de nos
compatriotes, Ste. Anne, résidence de l'apostat Chiniquy.


